
 

 
 

  Une histoire d’eau au Cambodge.... 
 

        là où les femmes font revivre les 
       villages grâce au tissage de la Soie 
       

                                                                                                 
 
Le Cambodge est vu par les touristes comme un pays magnifique, riche en temples fameux et en plages 
superbes; l’eau est présente partout, le fleuve Mékong irrigue le pays, les lacs sont nombreux et la 
période de mousson apporte en 6 mois une quantité d’eau impressionnante, et pourtant  ….   
  

             
 
L’histoire qui nous concerne commence par la création en 1996 d’une  petite association française «Espoir 
en Soie», formée uniquement de bénévoles,  qui va remettre en usage les vieux métiers à tisser dans les 
villages. Les femmes tissent la soie à partir d’écheveaux teintés par leurs soins, les brodeuses ajoutent 
à la confection des motifs inspirés de la culture khmère.  
 

             
                                             
Le résultat est magnifique, couleurs chatoyantes, vêtements et objets de luxe vendus en France et 
dans le monde… 
 

                                              
   



Le premier objectif  de cette association est vite atteint: les femmes restent dans les villages, les 
métiers traditionnels sont dans leurs maisons; il y a moins d’exode rural et les villageois profitent petit 
à petit de plusieurs améliorations. 
 

                          
  
«Espoir en Soie» s’attache à développer des projets essentiels:  la formation des femmes le plus souvent 
illettrées, puis la scolarisation, l’habitat, … L’eau toujours présente est stockée: puits, bassins, parfois 
même dans les douves des grands temples réhabilitées. Les cultures maraîchères sont mieux gérées, l’eau 
plus proche des maisons permet aux petites filles d’aller à l’école alors qu’elles passaient leur temps à 
chercher l’eau en dehors des villages.  
 

            
 
Femmes d’Europe a permis l’achat de filtres céramique dans de nombreux  villages. Ils fonctionnent grâce 
à des particules d’argent disséminées à leur surface qui désinfectent et purifient; chaque famille se voit 
bénéficier de 10 à 20 litres d’eau potable chaque jour. La mortalité infantile est fortement diminuée et 
les villages revivent dans la grande tradition de ce pays essentiellement rural.  
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